
La réunion de modernisation 
du lundi 18 février  

la négociation
à pas de fourmi…

Info CGT 
Les dernières deux semaines ont été 
riches en événements extra 
négociations. Tout d’abord nous avons 
tous constaté une offensive de désinformation et de mensonges, orchestrée 
par certaines personnes et organisations syndicales, notamment le syndicat 
des cadres journalistes (SJ-CGC), qui ont essayé de déstabiliser les salariés 
du Pré-presse en racontant n’importe quoi… 
Evidemment ces « émissaires » ne se sont pas adressés aux élus de la CGT, 
qui du fait de leur participation aux réunions de modernisation ont 
l’information et donc les arguments pour démonter les contrevérités. 
Ils ont préféré s’adresser aux salariés pour essayer d’installer le doute. 
Heureusement nos collègues nous font confiance et avant de croire 
naï vement leurs affirmations, ils se sont adressés aux élus C.G.T. pour 
demander des explications. 

Nous avons tout entendu : 

« …nous aurions exagéré (voire menti) quand nous avons 
retranscrit les propositions de la Direction pour le Pré-presse. Ceci 
dans le but de provoquer des grèves artificielles… » Comme si nous 
avions besoin des grèves pour exister syndicalement ! Comme si nous 
avions besoin de mentir aux salariés que nous représentons ! Comme si ces 
salariés ne voyaient pas le travail syndical quotidien que nous développons ! 
Comme s’ils ne lisaient pas nos comptes-rendus après chaque réunion à 
laquelle nous participons ! Comme si nous n’étions pas présents auprès des 
équipes pour défendre les acquis et les accords ! Comme si nous ne 
garantissions pas l’accès égalitaire à la Formation et aux prestations du C.E. 
pour chaque salarié (indépendamment de son appartenance et opinion 
syndicale). Franchement nous n’avons pas besoin de mentir pour être prêts 
de nos collègues. 

« …la Direction payerait le salaire pendant quatre années, aux 
salariés qui prendront les guichets… » C’est hélas, encore un délire. 

« …les nouvelles rotatives auraient déjà été commandées… » Nous 
connaissons seulement ce que la Direction veut bien nous dire. Si ces 
personnes ont des informations particulières elles feraient mieux de les 
communiquer officiellement (par voie d’affichage) au lieu de faire courir des 
bruits…  

… etc…  

Notre réponse : la transparence !  

Nous n’avons rien à cacher. Nous avons développé depuis le début des 
négociations de modernisation des efforts particuliers pour communiquer 
avec les salariés et pour les tenir informés. Nous n’avons tellement rien à 
cacher que, pour couper court à toutes ces « on dit que», nous avons 
demandé à la Direction Générale d’exposer directement aux salariés du Pré-
presse, son projet de modernisation. 



La modernisation… 
La négociation de modernisation vit aujourd’hui un moment difficile. Deux 
points sont au cœur du débat et à la source du « blocage ponctuel » : 

• Le nouveau matériel que la Direction veut installer aux Secrétaires de 
Rédaction (composition des textes + Photos). 

• Le statut de dessinateurs graphistes des Studios de Dessin. (Pour la 
Direction, des employés Publiprint. Pour nous, des ouvriers du Livre à 
P.S.E.) 

Pour nous ces deux points ne sont pas négociables, puisque de leur 
conclusion dépendra la maîtrise du travail pour le secteur Pré-presse et nous 
avons étés mandatés par ces équipes pour négocier en gardant la maîtrise 
du travail. 

 

Une porte de sortie… 

Nous avons demandé « une voie de sortie » pour débloquer la situation. 
Nous avons proposé à la Direction de revenir sur ces deux points et en 
contrepartie nous serions prêts à regarder l’organisation du Pré-presse en 
général et du service Photocomposition en particulier, pour augmenter la 
productivité et la façon de faire d’aujourd’hui. De cette façon, si le souhait 
de la Direction est de réduire les coûts et augmenter la productivité pour 
payer des nouvelles rotos, elle devrait être intéressée par cette voie.   

La réponse négative de la Direction, hélas, confirme que son intention pour 
le Pré-presse n’est pas seulement d’augmenter la productivité, mais aussi de 
modifier et déplacer la charge de travail du technique vers d’autres 
catégories professionnelles. 

En même temps, nous avons tous constaté un « coup de frein » de la part 
de la Direction… 

Tout d’un coup, elle est moins pressée d’avancer et il n’y a pas de réunion 
de modernisation le mercredi 20 ni le lundi 25 février. Ces dates de réunion 
nous auraient permis d’avancer sur de nombreux sujets qui restent à finir. 
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